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Des visages souriants et des cœurs reconnaissants
Par Carlos A. Godoy
des soixante-dix

Smil på læben og taknemmelige hjerter
Ældste Carlos A. Godoy
De Halvfjerds
 
Conférence générale d’octobre 2025

La grandeur de nos saints en Afrique devient en-
core plus évidente lorsqu’ils font face aux difficultés 
de la vie et aux exigences d’une Église grandis-
sante.

Il y a un peu plus d’un an, j’ai été relevé de 
mon appel dans la présidence des soixante-dix, 
un changement qui a été annoncé ici, lors de la 
conférence générale. Parce que mon nom a été 
prononcé peu de temps après celui des Autorités 
générales émérites, beaucoup ont supposé que 
ma période de service était également achevée. 
Après la conférence, j’ai reçu de nombreux 
messages de gratitude et de bons vœux pour la 
prochaine étape de ma vie. Certaines personnes 
m’ont même proposé d’acheter ma maison au 
nord de Salt Lake. C’était agréable de voir que 
j’allais manquer à certains et aussi de savoir que 
nous n’aurons pas de mal à vendre notre maison 
lorsque mon service prendra fin. Mais je n’en suis 
pas encore là.

Ma nouvelle affectation nous a conduits, 
Monica et moi, sur le beau continent africain, où 
l’Église est florissante. C’est une bénédiction que 
de servir parmi les saints fidèles de l’interrégion 
du Sud de l’Afrique et d’être témoin de l’amour 
du Seigneur pour eux. Il est inspirant de voir des 
familles intergénérationnelles de tous horizons, 
notamment de nombreux membres de l’Église 
prospères et instruits, consacrer leur temps et 
leurs talents à servir autrui.

En même temps, compte tenu de la démog-
raphie de cette région, de nombreuses personnes 
aux moyens modestes se joignent à l’Église et 
voient leur vie transformée grâce aux bénédic-
tions du paiement fidèle de la dîme, et aux possi-
bilités d’études qu’offre l’Église. Des programmes 

Storheden hos de hellige i Afrika bliver særligt 
tydelig, når de står over for livets prøvelser og kra-
vene fra en voksende kirke.

For lidt over et år siden blev jeg afløst fra min 
kaldelse i De Halvfjerds’ Præsidium, en ændring 
der blev annonceret her på generalkonferencen. 
Da mit navn blev nævnt lige efter de general-
autoriteter, der fik emeritusstatus, antog mange, 
at min tid som generalautoritet også var ved vejs 
ende. Efter konferencen modtog jeg adskillige be-
skeder, der udtrykte taknemmelighed samt gode 
ønsker for den næste fase af mit liv. Nogle tilbød 
endda at købe mit hus i North Salt Lake. Det var 
rart at se, at jeg ville blive savnet, og betryggende 
at vide, at vi ikke vil få problemer med at sælge 
huset, når min tjeneste er slut. Men der er jeg 
ikke nået til endnu.

Min nye kaldelse førte Monica og mig til det 
smukke Afrika, hvor Kirken blomstrer. Det har 
været en velsignelse at tjene blandt de trofaste 
hellige i området Afrika Syd og være vidne til 
Herrens kærlighed til dem. Det er inspirerende 
at se flergenerationsfamilier fra alle baggrunde, 
herunder mange succesfulde og veluddannede 
kirkemedlemmer, der dedikerer deres tid og 
talenter til at tjene andre.

Samtidig, i lyset af områdets demografi, slut-
ter mange mennesker med beskedne midler sig 
til Kirken og forvandler deres liv gennem velsig-
nelserne ved trofast tiendebetaling og de uddan-
nelsesmuligheder, Kirken tilbyder. Programmer 
som Få succes i skolen, EnglishConnect, BYU-
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tels que « Réussir ses études », « EnglishConnect 
», « BYU–Pathway Worldwide » et le fonds 
perpétuel d’études sont une bénédiction pour de 
nombreuses personnes, en particulier la généra-
tion montante.

James E. Faust a déclaré un jour : « On dit 
que notre Église fait peu de convertis parmi les 
grands de ce monde, mais qu’elle rend grands les 
gens ordinaires. »

La grandeur de nos saints en Afrique devi-
ent encore plus évidente lorsqu’ils font face aux 
difficultés de la vie et aux exigences d’une Église 
grandissante. Ils les abordent toujours avec une 
attitude positive. Ils démontrent bien le célèbre 
enseignement de Russell M. Nelson :

« La joie que nous ressentons dépend peu de 
notre situation, mais entièrement de l’orientation 
de notre vie.

« Lorsqu’elle est centrée sur le plan du salut 
de Dieu et sur Jésus-Christ […] et son Évangile, 
nous pouvons connaître la joie, quoi qu’il arrive, 
ou n’arrive pas, dans notre vie. »

Ils restent joyeux malgré leurs difficultés. 
Ils ont appris que notre relation avec le Sauveur 
nous permet d’aborder les difficultés le visage 
souriant et le cœur reconnaissant.

Je vais vous raconter certaines de mes ex-
périences avec ces saints fidèles qui illustrent ce 
principe, en commençant par le Mozambique.

Au Mozambique
Il y a quelques mois, j’ai présidé une con-

férence pour un pieu organisé il y a à peine un 
an et qui comptait déjà dix unités. Plus de 2 000 
personnes remplissaient la petite église et on 
avait installé trois tentes à l’extérieur. Le président 
de pieu a trente et un ans, sa femme en a vingt-
six et ils ont deux jeunes enfants. Il dirige sans se 
plaindre, avec un visage souriant et un cœur re-
connaissant, ce pieu en pleine croissance dont les 
membres rencontrent de nombreuses difficultés.

Lors d’un entretien avec le patriarche, j’ai 
appris que sa femme était gravement malade 
et qu’il avait du mal à s’occuper d’elle. Après en 
avoir parlé avec le président de pieu, nous lui 
avons donné une bénédiction de la prêtrise. J’ai 
demandé au patriarche combien de bénédictions 
patriarcales il donnait en moyenne.

Il a dit : « Huit à dix. »
J’ai demandé : « Par mois ? »
Il m’a répondu : « Par semaine ! » Je lui ai dit 

qu’il n’était pas sage d’en faire autant par semaine.

Pathway Worldwide og den selvsupplerende 
uddannelsesfond velsigner mange liv, især blandt 
den opvoksende generation.

Præsident James E. Faust sagde engang: »Det 
er blevet sagt, at denne kirke ikke nødvendigvis 
tiltrækker store personligheder, men oftere gør 
almindelige mennesker store.«

Storheden hos de hellige i Afrika bliver sær-
ligt tydelig, når de står over for livets prøvelser 
og kravene fra en voksende kirke. De møder dem 
altid med en positiv indstilling. De personificerer 
præsident Russell M. Nelsons velkendte under-
visning:

»Den glæde, vi føler, har lidet at gøre med 
vores livsvilkår og alt at gøre med vores fokus i 
livet.

Når vi har fokus på Guds frelsesplan … og 
Jesus Kristus og hans evangelium, kan vi føle 
glæde, uanset hvad der sker – eller ikke sker – i 
vores liv.«

De finder glæde trods deres udfordringer. 
De har lært, at vores forhold til Frelseren gør det 
muligt for os at møde vanskeligheder med et smil 
på læben og et taknemmeligt hjerte.

Lad mig dele nogle af mine oplevelser med 
disse trofaste hellige, der illustrerer dette princip, 
begyndende med Mozambique.

 Mozambique
For et par måneder siden præsiderede jeg 

over en stavskonference for en ét år gammel stav, 
der allerede havde 10 enheder. Mere end 2.000 
mennesker fyldte den lille kirkesal og tre telte, 
der var sat op udenfor. Stavspræsidenten er 31 
år gammel, hans hustru er 26, og de har to små 
børn. Han leder denne voksende og udfordrende 
stav uden at klage – kun med et smil på læben og 
et taknemmeligt hjerte.

I et interview med patriarken fik jeg at vide, 
at hans kone var alvorligt syg, og det var udfor-
drende at sørge for hendes pleje. Efter at have 
drøftet sagen med stavspræsidenten gav vi hende 
en præstedømmevelsignelse. Jeg spurgte patriar-
ken, hvor mange patriarkalske velsignelser han 
typisk giver.

»Otte til ti,« sagde han.
Jeg spurgte: »Om måneden?«
Han svarede: »Om ugen!« Jeg rådede ham 

til, at det ikke var klogt at give så mange hver 
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Il a dit : « Frère Godoy, les gens continuent 
de venir chaque semaine, y compris de nouveaux 
membres et de nombreux jeunes. » Encore une 
fois, pas de plaintes, seulement un visage souriant 
et un cœur reconnaissant.

Après la session du samedi soir de la con-
férence de pieu, alors que je me rendais à l’hôtel, 
j’ai remarqué que des gens achetaient de la nour-
riture le long de la route, tard le soir. J’ai de-
mandé à mon chauffeur pourquoi ils achetaient 
de la nourriture après la tombée de la nuit, plutôt 
que d’en acheter pendant la journée. Il a répondu 
qu’ils travaillaient pendant la journée afin d’avoir 
l’argent nécessaire pour acheter de la nourriture 
le soir.

J’ai dit : « Oh, ils ont travaillé aujourd’hui 
pour manger demain. »

Mais il m’a corrigé : « Non, ils ont travaillé 
pendant la journée pour manger ce soir. » 
J’avais espéré que nos membres étaient dans une 
meilleure situation, mais il m’a confirmé que 
beaucoup d’entre eux rencontraient des difficultés 
similaires dans cette partie du pays. Le lende-
main matin, lors de notre session du dimanche, 
en ayant pris conscience de leur situation, j’ai été 
encore davantage ému par leur visage souriant et 
leur cœur reconnaissant.

En Zambie
En allant à la réunion du dimanche, le prési-

dent de pieu et moi avons vu un couple marcher 
le long de la route avec un bébé et deux enfants 
en bas âge. Nous nous sommes arrêtés pour leur 
proposer de les emmener. Ils étaient surpris et 
ravis. Quand j’ai demandé quelle distance ils 
devaient parcourir à pied pour se rendre à l’église, 
le père m’a répondu que cela prenait de quaran-
te-cinq minutes à une heure, selon le rythme des 
enfants. Ils faisaient ce trajet aller-retour, chaque 
dimanche, sans se plaindre, mais avec un visage 
souriant et un cœur reconnaissant.

Au Malawi
Un dimanche, avant une conférence de 

pieu, j’ai rendu visite à deux branches qui te-
naient leurs réunions dans des écoles publiques. 
J’ai été surpris par l’humble état des bâtiments, 
dans lesquels il manquait même certaines des 
commodités de base. Lorsque j’y ai rencontré 
quelques membres, j’étais prêt à m’excuser pour 
les conditions inadéquates de leur lieu de culte, 

weekend.
»Ældste Godoy,« sagde han, »de kommer 

hver uge, også nye medlemmer og mange unge.« 
Igen ingen klager – kun et smil på læben og et 
taknemmeligt hjerte.

Efter lørdagens aftenmøde til stavskonferen-
cen bemærkede jeg på vej til hotellet, at folk køb-
te mad langs vejen sent om aftenen. Jeg spurgte 
min chauffør, hvorfor de gjorde det, når det var 
så mørkt i stedet for om dagen. Han svarede, at 
de arbejdede om dagen for at have penge til at 
gøre det senere.

»Åh, de arbejdede i dag for at kunne spise i 
morgen,« sagde jeg.

Men han rettede mig: »Nej, de arbejdede i lø-
bet af dagen for at kunne spise her til aften.« Jeg 
havde håbet, at vores medlemmer måske var i en 
bedre situation, men han bekræftede, at mange 
stod over for lignende udfordringer i den del af 
landet. Næste morgen, under vores søndagsmøde 
og med ny bevidsthed om deres omstændighe-
der, blev jeg endnu mere rørt over deres smil på 
læben og taknemmelige hjerter.

 Zambia
På vej til et søndagsmøde så stavspræsiden-

ten og jeg et par gå langs vejen med en baby og 
to små børn. Vi standsede for at tilbyde dem et 
lift. De blev overraskede og glade. Da jeg spurgte, 
hvor langt de skulle gå til kirken, svarede faderen, 
at det kunne tage 45 minutter til en time, afhæn-
gigt af børnenes tempo. De tog denne tur frem og 
tilbage hver søndag uden at klage – der var bare 
smil på læben og taknemmelige hjerter.

 Malawi
En søndag før en stavskonference besøgte jeg 

to menigheder, der brugte offentlige skoler som 
forsamlingshuse. Jeg var rystet over de ydmyge 
og beskedne forhold i bygningerne, som mangle-
de selv de mest basale faciliteter. Da jeg mødte et 
par medlemmer der, var jeg klar til at undskylde 
for de utilstrækkelige forhold i deres forsamlings-
hus, men de var glade for at have et sted i nær-
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mais ils étaient heureux d’avoir un endroit près 
de chez eux pour se rassembler, évitant ainsi de 
longues heures de marches. Encore une fois, il 
n’y avait pas de plaintes, seulement des visages 
souriants et des cœurs reconnaissants.

Au Zimbabwe
Le lendemain du samedi où nous avions eu 

une réunion de formation des dirigeants, le prés-
ident de pieu m’a emmené aux réunions domini-
cales qui se tenaient dans une maison louée. Il 
y avait 240 personnes présentes. Puis l’évêque a 
présenté les dix nouveaux membres baptisés cette 
semaine-là. L’assemblée était répartie dans deux 
petites salles, avec quelques membres assis à l’ex-
térieur du bâtiment, assistant à la réunion par les 
fenêtres et les portes. Encore une fois, il n’y avait 
pas de plaintes, seulement des visages souriants 
et des cœurs reconnaissants.

Au Lesotho
J’ai visité ce beau petit pays, aussi connu sous 

le nom de « royaume des montagnes », pour su-
perviser la transition d’un district de l’Église vers 
le statut de pieu. Après les réunions du samedi, 
j’ai assisté aux réunions dominicales dans l’une de 
leurs branches, dans une maison louée. La salle 
de Sainte-Cène était pleine à craquer et beaucoup 
de gens se tenaient devant la porte pour partici-
per à la réunion. J’ai dit au président de branche 
qu’il avait besoin d’une maison plus grande. 
À ma grande surprise, il m’a informé qu’il ne 
s’agissait que de la moitié des membres de son 
unité. L’autre moitié prendrait part à une deux-
ième réunion de Sainte-Cène après la deuxième 
heure. Encore une fois, il n’y avait pas de plaintes, 
seulement des visages souriants et des cœurs 
reconnaissants.

Je suis retourné au Lesotho plus tard quand 
un accident de la route mortel a touché plu-
sieurs de nos jeunes, comme l’a déjà mentionné 
frère Christofferson. Quand j’ai rendu visite aux 
familles et aux dirigeants, je m’attendais à une at-
mosphère morose. Au lieu de cela, j’ai rencontré 
des saints forts et résilients qui faisaient face à la 
situation d’une manière édifiante et inspirante.

Sur cette photo, Mpho Anicia Nku, 14 ans, 
qui a survécu à l’accident, illustre bien cela quand 
elle dit : « Faites confiance à Jésus et tournez-
vous toujours vers lui, parce que, grâce à lui, vous 
trouverez la paix et il vous aidera tout au long du 

heden, hvor de kunne samles, så de undgik den 
sædvanlige lange gåtur. Igen var der ingen klager 
– kun smil på læben og taknemmelige hjerter.

 Zimbabwe
Efter en lørdag med lederskabsoplæring tog 

stavspræsidenten mig med til søndagsmøderne, 
der blev afholdt i et lejet hus. Der var 240 men-
nesker til stede. Derefter præsenterede biskoppen 
10 nye medlemmer, der var blevet døbt i løbet af 
ugen. Menigheden var fordelt i to små rum, og 
nogle medlemmer sad endda uden for bygningen 
og fulgte mødet gennem vinduer og døre. Igen 
var der ingen klager – kun smil på læben og tak-
nemmelige hjerter.

 Lesotho
Jeg besøgte dette smukke lille land, også 

kendt som »bjergkongeriget«, for at se et kirkedi-
strikt, der forberedte sig på at blive en stav. Efter 
en lørdag fyldt med møder deltog jeg i søndags-
møderne i en af deres grene i et lejet hus. Nad-
vermødelokalet var overfyldt, og folk stod uden 
for døren for at deltage. Jeg sagde til grenspræ-
sidenten, at han havde brug for et større hus. Til 
min overraskelse fortalte han mig, at dette kun 
var halvdelen af hans medlemmer. Den anden 
halvdel ville deltage i et andet nadvermøde efter 
den anden time. Igen var der ingen klager – kun 
smil på læben og taknemmelige hjerter.

Jeg vendte senere tilbage til Lesotho på 
grund af en dødelig trafikulykke, der involverede 
flere af vores unge, som ældste D. Todd Chri-
stofferson allerede har nævnt tidligere. Da jeg 
besøgte familierne og lederne, forventede jeg en 
nedtrykt stemning. I stedet mødte jeg stærke og 
modstandsdygtige hellige, der håndterede situati-
onen på en opløftende og inspirerende måde.

Mpho Aniciah Nku på 14 år, et overlevende 
offer for ulykken på dette billede, illustrerede det 
godt med sine egne ord: »Stol på Jesus og se altid 
hen til ham, for gennem ham finder du fred, og 
han vil hjælpe dig i helingsprocessen.«
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chemin vers la guérison. »
Ce ne sont là que quelques exemples de leur 

attitude positive, parce qu’ils placent l’Évangile 
de Jésus-Christ au centre de leur vie. Ils savent où 
trouver de l’aide et de l’espoir.

Le pouvoir de guérison du Sauveur
Pourquoi le Sauveur peut-il nous secourir, 

quelles que soient les situations de notre vie ? 
La réponse à cette question se trouve dans les 
Écritures :

« Et il ira, subissant des souffrances, et des 
afflictions, et des tentations de toute espèce. […]

« Et il prendra sur lui [les] infirmités [de son 
peuple], afin que ses entrailles soient remplies de 
miséricorde […] afin qu’il sache […] comment 
secourir son peuple selon ses infirmités. »

Comme frère Bednar l’a enseigné, il n’y a 
pas de douleur, d’angoisse ou de faiblesse phy-
sique que le Sauveur ne connaisse pas. « Dans un 
moment de faiblesse, vous et moi pouvons nous 
écrier : ‘Personne ne comprend [ce que je suis en 
train de vivre]. […]’ Peut-être, en effet, qu’aucun 
être humain ne comprend. Mais le Fils de Dieu 
sait et comprend parfaitement. » Et pourquoi ? 
Parce qu’il a « ressenti et porté nos fardeaux bien 
avant nous».

Je conclus en témoignant des paroles du 
Christ rapportées dansMatthieu 11:

« Venez à moi, vous tous qui êtes fatigués et 
chargés, et je vous donnerai du repos.

« Prenez mon joug sur vous et recevez mes 
instructions, car je suis doux et humble de cœur ; 
et vous trouverez du repos pour vos âmes.

« Car mon joug est doux et mon fardeau 
léger. »

Tout comme ces saints d’Afrique, je sais que 
cette promesse est vraie. Elle est vraie là-bas, et 
elle est vraie partout. J’en témoigne au nom de 
Jésus-Christ. Amen.

Dette er blot nogle få eksempler, hvor vi ser 
deres positive indstilling, fordi de centrerer deres 
liv om Jesu Kristi evangelium. De ved, hvor de 
kan finde hjælp og håb.

 Frelserens helende kraft
Hvorfor kan Frelseren hjælpe dem og os i alle 

livets omstændigheder? Svaret findes i skrifterne:

»Og han skal gå omkring og lide smerter og 
trængsler og fristelser af enhver art …

Og han vil påtage sig deres skrøbeligheder, så 
hans indre kan fyldes med barmhjertighed … så 
han … kan vide, hvorledes han kan bistå sit folk, 
hvad angår deres skrøbeligheder.«

Som ældste David A. Bednar har sagt, findes 
der ingen fysisk smerte, lidelse eller svaghed, vi 
oplever, som Frelseren ikke kender. »I et øjebliks 
svaghed kan vi måske sige: ›Ingen ved, hvordan 
det er. Ingen forstår det …‹ Der er måske intet 
menneske, som forstår os. Men Guds Søn ved og 
forstår det fuldt ud.« Og hvorfor? Fordi »Han føl-
te og bar vores byrder, inden vi selv gjorde det.«

Jeg vil afslutte med mit vidnesbyrd om Kristi 
ord, som de står iMatthæus 11:

»Kom til mig, alle I, som slider jer trætte og 
bærer tunge byrder, og jeg vil give jer hvile.

Tag mit åg på jer, og lær af mig, for jeg er 
sagtmodig og ydmyg af hjertet, så skal I finde 
hvile for jeres sjæle.

For mit åg er godt, og min byrde er let.«

Ligesom de hellige i Afrika ved jeg, at dette 
løfte er sandt. Det er sandt der, og det er sandt 
overalt. Jeg vidner om dette i Jesu Kristi navn. 
Amen.
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